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Manifestation nationale 

des retraités à Paris

C'est  par  une  belle  journée,  douce  et
ensoleillée de décembre, qu'à l'appel de neuf
organisations syndicales les retraités venant de
tout l'Hexagone sont descendus dans les rues
de Paris. D'autres retraités, ne pouvant faire le
voyage  jusqu'à  Paris,  ont  aussi  manifesté  en
Province comme à Narbonne, à St-Malo et dans
bien d'autres villes. 
Le cortège s'étirait sur le boulevard Raspail, de la place Denfert Rochereau
jusqu'au boulevard Edgard Quinet, soit sur un kilomètre en rangs serrés. La
bonne humeur était  de la partie devant des policiers  habillés  en tortue
Ninja. Mais, est-ce qu'ils  feraient peur ces retraités venus défendre leur
retraite et leur pension, mais aussi les services publics, les droits à la santé
et la sécurité sociale qui sont un bien collectif autant pour eux que pour les
actifs ?

L’annonce par le gouvernement d’une revalorisation de
1,1% des pensions de retraite en 2022, « en deçà du
taux  d’inflation  de  2.4%  »,  a  été  perçue  par  les
retraités comme une véritable provocation !
Ces retraités ne demandent pourtant pas la lune, mais
simplement  une  augmentation  de  leurs  moyens  de
subsistance et de meilleures conditions de vie.

Parmi  leurs  revendications,  les  retraités  réclament,  notamment,  une
augmentation des retraites et des pensions pour « compenser leur pouvoir
d’achat perdu au fil des ans ». En un an, les prix ont augmenté de 1,9% 
alors  que  les  retraites  de  base  n'ont  augmenté  que  de  0,4%  et  les 
complémentaires de 1%  . 

Depuis 2014, c'est entre 10 % et 12 % de perte de revenu que l'ensemble
des  retraités a subie. Et ce n'est certainement pas ce 1,1% de rattrapage
promis pour janvier 2022 qui va améliorer leur situation. 

Et demain qu'en sera-t-il de la protection sociale, ce bien essentiel qui n'a
pas de prix ? Qui avait promis « une loi Grand-Âge » devant permettre à la
population de bien vieillir et qui vient d'être pratiquement abandonnée ?



Bien  sûr,  restent  quelques  mesures  mais  qui
seront bien loin de répondre aux besoins de la
population dont les retraités.
Seulement  un peu  plus  d’un emploi  par  EHPAD
dans 5 ans, très, très loin d’un personnel soignant
par résident !
- Bien trop peu pour les personnels de l’aide à domicile, renvoyés à une

promesse de négociations.
- Rien sur le très onéreux reste à charge.

Et que dire des services publics et du lien social ? 
Tout  simplement  qu'ils  sont  indispensables !  Le  baromètre  annuel  de
l’association « Les Petits Frères des Pauvres » confirme que 6,5 millions de
personnes âgées se sentent seules fréquemment et que 530 000 sont « en
situation de mort sociale », sans aucun contact social, amical ou familial,
soit 77 % de plus en quatre ans.
Il faut recréer du lien social car bien vivre sa retraite, c’est pouvoir accéder
aux loisirs et à la culture. C’est pourtant ce que les retraités abandonnent
en premier quand leurs moyens de subsistance ne sont pas suffisants...ce
qui renforce leur isolement !

 
Alors, nous, retraités, sachons et osons faire entendre notre voix !
Et, s'il le faut... redescendons encore, encore et encore dans la
rue !
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